
Monsieur le ministre,

C'est avec surprise que j'ai appris que vous aviez autorisé la dif-
fusion du film « 4 mois, 3 semaines et 2 jours » dans tous les
collèges et lycées de France. 

Ce film a pourtant été unanimement décrit dans la presse
comme étant d'une violence insoutenable, et vous avez vous-
même déclaré après l'avoir vu qu'il vous semblait beaucoup
trop dur pour être montré à des adolescents.

En tant que membre de l'association SOS Éducation et ayant
l'expérience de l'éducation des enfants, je vous demande de
revenir sur cette décision avant qu'il ne soit trop tard.

Nos enfants sont à l'école pour apprendre. Certains élèves
voient déjà beaucoup de films, parfois même des films violents,
et ce n'est pas le rôle de l’Ecole que de leur en montrer encore
de nouveaux.

De plus, la tâche des parents consciencieux qui cherchent à
préserver leurs enfants des atrocités diffusées par le cinéma et la
télévision est déjà assez difficile pour que l'école ne leur pose
pas un défi supplémentaire.

Je compte sur vous pour tenir compte de mon appel à protéger
la conscience de nos enfants, appel qui est relayé par les 65 000
membres de notre association à travers la France.

Date : Signature : 

Monsieur le président,

C'est avec surprise que j'ai appris que votre ministre de l'Édu-
cation Xavier Darcos avait autorisé la diffusion du film « 4 mois,
3 semaines et 2 jours » dans tous les collèges et lycées de France. 

Ce film a pourtant été unanimement décrit dans la presse
comme étant d'une violence insoutenable, et Monsieur Darcos
a lui-même déclaré après l'avoir vu qu'il lui semblait beaucoup
trop dur pour être montré à des adolescents.

En tant que membre de l'association SOS Éducation et ayant
l'expérience de l'éducation des enfants, je vous demande d'in-
tervenir d’urgence pour empêcher la diffusion de ce film dans
nos collèges et lycées.

Nos enfants sont à l'école pour apprendre. Certains élèves
voient déjà beaucoup de films, parfois même des films violents,
et ce n'est pas le rôle de l’Ecole que de leur en montrer encore
de nouveaux.

De plus, la tâche des parents consciencieux qui cherchent à pré-
server leurs enfants des atrocités diffusées par le cinéma et la
télévision est déjà assez difficile pour que l'école ne leur pose pas
un défi supplémentaire.

Je compte sur vous pour tenir compte de mon appel à protéger
la conscience de nos enfants, appel qui est relayé par les 65 000
membres de notre association à travers la France.

Date : Signature : 

PÉTITION À NICOLAS SARKOZY, PRÉSIDENT DE LA RÉPUBLIQUE PÉTITION À XAVIER DARCOS, MINISTRE DE L’ÉDUCATION


